
ces exploitations cultivait du maïs, des 
pommes de terre et des céréales. Les 
activités agricoles prédominantes ont 
fortement influencé le paysage non bâti 
situé aux alentours de Wallerode : des 
paysages ouverts constitués de pâtures 
et de quelques cultures à l’ouest. Alors 
que les haies font partie intégrante du 
paysage du nord de l’Eifel, à Wallerode 
on les retrouve uniquement à proximité 
des villages et à l’ouest, en bordure des 
cultures. A l’est du village, on retrouve 
une grande zone forestière, qui s’étend 
le long de la ligne de partage des eaux 
Meuse rhin, jusqu’en Allemagne. 

Wallerode est un village-tas à structure 
lâche. Le centre du village forme un 

demi-cercle autour des sources de 
l’Eiterbach. Le noyau du village tradi-
tionnel est divisé en deux parties : le 
quartier de l’église, à l’est, et le château 
de Wallerode, à l’ouest. En partant de 
ces deux pôles, le réseau de chemins 
et de routes ferme le cercle autour de 
la zone de source, la mettant encore 
plus en évidence. Les zones bâties 
périphériques disposent d’une struc-
ture assez lâche, composées de mai-
sons quatre-façades postindustrielles 
et de quelques exploitations agricoles. 
L’urbanisation se développe de façon 
linéaire le long de la route.
Wallerode est mentionné pour la pre-

mière fois en 1157 dans une description du « Wildbann » (zone avec 
une exclusivité du droit de chasse) de l’archevêché de Cologne. il 
est vraisemblable que ce village existe depuis plus longtemps mais 
il est difficile de dater exactement sa création. D’après l’appella-

Le petit village de Wallerode 
est situé à quelques kilo-
mètres au nord-est de Saint-
Vith.. Installé à une altitude de 
520 m, son centre dépasse de 
40m le centre-ville de Saint-
Vith. D’un point de vue paysa-
ger, Wallerode appartient au 
Haut-Plateau de Butgenbach 
et de Saint-Vith (« Les terri-
toires de Wallonie », CPDT), ca-
ractérisé par un relief légère-
ment vallonné. Le village s’est 
développé autour des sources 
de l’Eiterbach sur le versant 
sud de cette vallée. Vers le 
nord, le relief est montant. 
C’est là que se situe la ligne 
de partage des eaux Meuse-
Rhin qui sépare localement le 
bassin versant de l’Amblève et 
de l’Our. Aux alentours directs 
des sources de l’Eiterbach, les 
sols sont humides et limoneux, 
alors que les sols aux alen-
tours du village sont plutôt 
limono-caillouteux.

Ces sols sont typiques de la Haute 
Eifel et expliquent la spécialisation 
de l’agriculture de la région dans la 
production laitière. En 2014, quatre agriculteurs pratiquaient encore 
leur activité à titre principal à Wallerode alors que sept pratiquaient 
l’agriculture comme activité complémentaire (http://wallerode.com). 
En 2010, selon Dieter Heckters (Wallerode-Einst und jetzt), une de 

ZooM 
sur le village de Wallerode 

L’espace non bâti 
Au sein de l’espace non bâti se trouvent à l’ouest les zones 
de culture (brun) entourés de haies qui servent de pro-
tection, à l’est un grand étendu forestier (vert foncé) et au 
centre la zone centrale humide (bleu). Outre les champs de 
culture, l’espace agricole est caractérisé par un openfield à 
prairie dominante (gris). 

Carte de Ferraris (Fin du 18ième siècle).



tion « -rode », on présume que le village a été créé entre 
800 et 1000 PCN, pendant la dernière grande période de 
colonisation par les Francs. Entre le 16ème et le 17ème 
siècle, la région fut malmenée par diverses guerres avec 
pour conséquence des exodes et une pauvreté croissante. 

La situation se calma au début du 18ème siècle. Les pre-
mières industries firent leur apparition dans les centres 
urbains proches, tels que Malmedy et Saint-vith. Cette 
période prospère prit fin vers la fin du 18ème siècle avec 
l’occupation des français. En 1815, Wallerode passe sous 
le pouvoir des Prussiens comme les cantons d’Eupen, de 
Malmedy et de Saint-vith et devint, à partir de 1871, une 
partie de l’empire allemand. Après la Première guerre 
mondiale, Wallerode passa à la Belgique suite au traité de 
Versailles. Vers la fin de la Seconde Guerre mondiale, Wal-
lerode fut partiellement détruit au cours de l’offensive des 
Ardennes. Depuis 1977, le village appartient à la commune 
de Saint-vith, même si certaines habitations implantées le 
long de la N676 appartiennent à la commune d’Amblève. 

L’église 
paroissiale de 
Wallerode fut 
érigée vers 
le milieu du 
17ème siècle. 
En 1754, 
l’église fut 
reconstruite, 
seule l’an-
cienne tour 

fut maintenue. Les pierres de construction étaient issues 
d’une carrière située à proximité. Au fil du temps, l’église 
fut adaptée. En 1903, la sacristie fut construite avec les 
mêmes pierres que le reste du bâtiment.

La situation du village à proximité d’un carrefour impor-
tant de la grande liaison est-ouest ainsi que la situation 
frontalière du « Wildbann » décrit-ci-dessus, furent pro-
bablement à l’origine de la construction d’une cour forti-
fiée au Moyen-âge. Avec la construction de la fortification 
de Saint-vith, cette cour perdit de l’importance et chan-
gea de propriétaire à maintes reprises. Au 17ème siècle, 
Heinrich Baring transforma la maison de maître en châ-
teau. Depuis 1841, la bâtisse est la propriété de la famille 
Frühbuss qui l’habite encore aujourd’hui. Cette bâtisse a 
perdu son caractère de fortification moyenâgeuse. Seules 
les tours rappellent le châteaufort d’autre fois.

ACHTUNG!
Dieser Planausdruck ist lediglich als 
Orientierungshilfe zu verstehen und 
hat keinerlei rechtlichen Charakter. 1:5.000

§
Legende

RCU

1, relativ homogener, alter Dorfkern

2, alter, stark veränderter Dorfkern

3, unbebaute Teile der Wohngebiete oder der Wohnerwartungsgebiete des Sektorenplans

4, durch eine heterogene Bauweise gekennzeichnete Zone

5, Umkreis oder ummittelbare Umgebung der Stadt St.Vith

6, Mehrzweckzone

7, landwirtschaftliche Zone

8, Forstzone

9, Industriezone - Zone für handwerkliche Betriebe

10, Grünzone - Zone von landschaftlichem und/oder ökologischem Interesse

11, Militärzone

12, Wasserfläche

13, Autobahn

La structure de l’espace bâti
Le noyau villageois est constitué de deux pôles : le quartier de 
l’église et celui autour du château de Wallerode.  En partant de ces 
deux pôles, l’urbanisation se développe de façon linéaire le long des 
routes. La fonction agricole est déplacée en périphérie du village. 

Règlement communal de l’urbanisme (RCU) de Saint 
Vith
L’extrait du rCU de Wallerode montre la répartition de la zone d’ha-
bitat à caractère rural du plan de secteur en différentes sous-unités : 
Le noyau villageois relativement homogène (brun), les noyaux d’habi-
tat fortement modifiés (rouge), les zones d’habitats plus hétérogènes 
(bleu) et les zones périphériques partiellement non bâties (vert). La 
zone humide de sources au centre du village est devenue une zone 
d’espace vert d’un intérêt biologique et/ou agricole (vert clair). 

(Source : Commune de Saint vith)

afin de vous permettre de

découvrir le village, nous 

vous proposons un itiné-

raire de promenade en 

dernière page. 

Le château de Wallerode

L’église paroissiale de Wallerode


